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Enfin , la Crête-à Pierrot a élé coulée!
On peut espérer qa'on ne parlera bientôt
plus do ce navire qui était le centre de
l'agitation politique de la République
nègre de Haïti.

D'abord vaisseau gouvernemental, le
seul vaisseau de guerre, semble-t-il, la
Crête-d-Pierrot avait viré de bord pour
porter l'amiral Killick et la fortune des
insurgés haïtiens.

Dernièrement , la Crête-à-Pierrot
avait arrêté le navire allemand Marko-
mannia, à l'entrée de Port Haïtien , et
avait confisqué sa cargaison d'armes et
de munitions.

Le commandant de la Panther, capi-
taine de corvette Eckermann , avait reçu
l'ordre du gouvernement allemand de
s'emparer de la canonnière Crête-à-
Pierrot. 11 se rendit dans ce but de
Port-au-Prince à Gonaïvos où il surprit
la Crête-ù-Pierrot et lui envoya l'ulti-
matum suivant : a Amener le drapeau
dans un quart d'heure, évacuer le bâti-
ment, ne faire aucun préparatif do
combat , sinon attaque immédiate. » Le
drapeau fut amené dans le délai prescrit
et l'équipage quitta le navire. Mais,
comme la Panther se proposait de
prendre à sa remorque la Crêle-â-Pier-
rot , une explosion, provoquée sans
doute par l'équipage, se produisit dans
la chambre à poudre de l'arrière et la
canonnière commença à prendre feu.
La Panther, voyant dans cette explo-
sion un acte d'hostilité, et constatant
que les canons de l'avant étaient encore
utilisables, tira sur la Crète-à Pierrot
et fit sauter la chambre à poudre de
l'avant et la chaudière de la canonnière
qui coula.

Les insurgés haïtiens ont donné de
cette affaire une version héroïque. L'a
mirai Killick , ont-ils télégraphié, a in-
cendié, puis abandonné la Crète-à-Pier-
rot avant que la Panther ait ett le temps
de là couler. L'équipage entier a été
sauve

Suivant un télégramme de Washing-
ton au New-York Herald, on est d'avis
que , en coulant la Crête-à-Pierrot ,
l'Allemagne n'a fait que punir des in-
surgés qui entravaient son commerce.
Elle n'aurait donc, suivant le point de
vue américain, pas transgressé le prin-
cipe de la doctrine de Monroë et l'acte
ne donnerait pas lieu à des complications
internationales. . .

En d'autres temps moins pacifiques,
les Etats-Unis n'auraient pas manqué
dc faire sonner la cloche d'alarme.

La presse russe vient de clore ses
commentaires sur l'entrevue des sou-
verains d'Allemagne et d'Italie, ainsi
que sur les toasts échangés entre eux.
Elle a apprécié les faits sur un ton
plein d'indifférence, disant qu'ils n'ont
affirmé rien d'autre que le simple re-
nouvellement de la Triple Alliance.

Les principaux organes de cette presse
tels que les Novosti , le Nocoïé Vrémia,
le Svicl , la Gazelle de la Bourse, se
sont appliqués à mettre en relief les
anomalies actuelles les plus frappantes
de la situation des Etats faisant partie
de la Triple Alliance, comme celle, par
exemple, qui a obligé le roi Victor-Em-
manuel à éviter do passer par Vienne
en allant à Saint-Pétersbourg et à Ber-
lin, et cette particularité aussi qu'il a
jugé devoir faire visite au czar avant
de se rendre auprès de l'empereur Guil-
laume, puis encore le fait que de pro-
fondes modifications sont survenues de-
puis quelque temps dans les rapports
de l'Allemagne avec l'Autriche-Hongrie.
Après avoir exposé tout cela , ces jour-
naux en ont conclu que, si la Triple

Alliance a pu , maintenant, être une,fois i En vieillissant, bon Carlos devient f de ces honmes qui peavent dire d'eux
de plus renouvelée , elle n'en a pas
moins perdu le caractère menaçant que
lui avait donné son fondateur , le prince
de Bismark , et qu'elle ne reste plus
aujourd'hui qu'une vaine formule poli-
tique ayant fait son temps et qui ne
saurait plus effrayer personne.

On nous écrit de tapies que la Cour
de cassation a prononcé dernièrement
un arrêt , qui a causé beaucoup de scan-
dale, surtout parmi les plus illustres et
honorables avocats de la ville.

Dans ce procès, très important par
l'étendue des intérêts dont il s'agissait
et par ses conséquences, l'une des par-
ties était un sénateur très connu et son
avocat était l'ex-ministre Gianturco.

Cela explique ia raison du scandale
judiciaire .

Depuis quelque temps, on critique
beaucoup la magistrature italienne. Elle
s'est souvent déconsidérée par dès sen-
tences bien étranges, qui foulent aux
pieds la justice, et le cas auquel nous
faisons allusion est une nouvelle preuve
de ce que nous avançons.

Il faut le dire, malgré toute la douleur
que nous en ressentons, la magistrature
en Italie " aurait besoin d'une réforme
totale. L'absence de justice est la plus
dangereuse plaie qui puisse ronger un
pays.

• »
Guillaume II a adressé à la veuve du

professeur Virchow le télégramme sui-
vant :

La nouvelle de la mort de votre mari m'alicc .-rement 8ffecté, et je vous exprime, ainsi
Qu 'aux vôtre*, ma plus rire sympathie pour
cette terrible épreuve. Paisse le Seigneur Dieu
vous consoler daas Totre profonds douleur et
puissiez voat puiser nussi quelque consolation
dans la pensée qae le grand ta vaut , professeur
et médecin, dont lei travaux oat ouvert à la
médecine allemande des voies nouvelles , est
regretté par ton roi reconnaissant , ainsi que
par tout le monde civilisé.
. L'empereur a habilement choisi ses
termes pour exprimer des condoléances
sans faire d'accroc à la vérité., Sur lo
terrain politique, Guillaume II et Vir-
chow étaient d'irréconciliables ennemis.
Aussi l'empereur ne regrette-t-il que le
savant : Dc morluis nikil nisi bene.

» *
Les journaux londoniens constatent

que l'accueil fait à lord Roberts, à
M. Brodrick , et aux autres membres de
la mission anglaise, par la population
berlinoise, a été glacial.

Ils se plaignent avec amertume que la
presse allemande ait à peine mentionné
la présence de cette mission aux grandes
manœuvres allemandes, et que quelques
journaux l'aient même complètement
passée sous silence.

Tous les journaux de Londres pu-
blient des comptes rendus d'un discours
prononcé par lord Kitchener à Welsh-
pool, à l'occasion d'une distribution de
médailles commèmoratives de la guerre
du Transvaal.

L'ancien commandant en chef dans
l'Afrique du Sud a signalé plusieurs le-
çons enseignées par la guerre, dont la
plus importante était qu'il faut à l'An-
gleterre, non seulement des hommes de
bonne volonté , mais dos soldais bien
entraînés.

C'est une réponse indirecte à M.
Chamberlain disant qu'il n'était pas né-
cessaire de beaucoup de préparati on aux
soldats anglais.

Suivant le Libéral de Madrid , M. Sa-
gasta demandera un congé de trois mois,
au retour du roi dans la cap itale. Il
proposera que M. Moret se charge de la
présidence intérimaire du Conseil. Ge
journal ajoute qu'il est possible que le
roi refuse ce congé à cause des difficultés
de la situation.

sage. Il vient d'adresser" à un député
carliste uue lettre blâmant ênergique-
ment toute tentative de soulèvement.
Le prétendant déclare qu'il désavouera
publiquement et solennellement tous
les agitateurs.

Ceci ne fera pas le compte de scs par-
tisans qui faisaient déjà mine, il y a
quelques mois, de Je lâcher pour repor-
ter leurs espérances sur son fils, Don
Jayme.

On écrit de Constantinople au Gior-
nale d'Italia que le gouvernement turc
a donné des instructions sévères aux
fonctionnaires en Asie-Mineure pour
enrayer les progrès d'une nouvelle secte
religieuse. Celle-ci se réclame à la fois
de Jésus et de Mahomet.

La religion de la nouvelle secte, qui a
fait de nombreuses recrues dans la ré-
gion de Dsmas , est une sorte de syn-
thèse de l'Evangile et du Coran.

Les nouveaux adeptes appliqueraient
ainsi , sans le savoir , l'absurdeprogrammc
de M. Hyacinthe Loyson, qui s'était mis
à faire, il y a deux ou trois ans, des
conférences en Orient pour concilier le
mahométisme et le christianisme.

LETTRE D'AMERIQUE
New York , 10 août.

Oa ne s'iDqniète guère, en Europe, des
incidents de nôtre politique intérieure. De-
puis la gaerre hispano-américaine et les
manifestations impérialistes dont elle a été
le point de départ, le Vieux-Afonde vone
tonte son attention k la politique étrangère
des Etats-Unis. En aucun pays, cependant,
la marche de la politique extérieure ne
dépend pins étroitement des incidents de la
vie politique interne. Cest le parti républi-
cain qui est chez nons le coryphée de l'idée
impérialiste ; c'est donc de lui qne l'Europe
doit se défier et que pourrait venir nne
politiqae agressive. Mais si ce parti suc-
combe aut prochaines élections présilen-
tielles, alors la sitnalioo serait chang ée du
tout an tont Cela étant , ce qni se passe
actuellement aux Etats-Unis mérite au pins
haut point l'attention du vienx continent

L'événement du jonr, dans cet ordre de
faits, est l'éclosion de symptômes qui vont
s'accentnant, d'an dualisme latent entre
Boosevelt et le sénateur Mark Hanna.
M. Mark Hinna est ua des hommes les pins
poissants de la République américaine ;
comme président dn Comité national ré pu-
blicain , il tient dans ses m tins le sort de la
prochaine campagne présidentielle. Nouveau
Warwick, il a fait denx fois président Mac
Kinley. Sans Mark Hanna, le défunt prési-
dent ue serait jamais sorti de l'obscurité dn
rôle politique secondaire d'où le moderne
« faiseur de rois • l'a tiré. Aussi était-ce,
sous le nom de Mac Kinb-y, Muk H mua qoi
présidait réellement Oa comprend qne Mac
Kinley n'avait rien à refuser à son ma-
nager.

Le Comité national républicain est, au
fond, le corps dirigeant dans le pays ; il in-
carne, eu une certaine mesure, le ponvoir
exécutif et le pouvoir législatif. Cela, il va
Bans due, pour autant que l'occupant du
siège présidentiel y a été placé par lui. C'est
lai qui désigne les candidats à la présidence
et à la vice-présidence. Au f atur président,
il ne demande rien de plus que d'être uu
personnage représentatif , disposé k exécuter
docilement les ordres.de cenx dont il tient
l'investiture. Or Mac-Kinley réalisait, à cet
égard, le président type. Roosevelt, lni,
est d'nne nature moins malléable. Anssi
en fit-on un vice-président, pour l'annihiler,
car la vice-présidence n'a pas d'autre rai-
son d'être que de tenir nn figurant ptSt ponr
remplacer le président, si celoi-ci vient à
mourir en fonctions. Comme la robuste santé
de M. Mac-Kinley écartait toute crainte de
ce côté-là, l'éventualité d'nne présidence
Roosevelt pouvait paraître improbable et
l'on était bien tranquille.

On comptait sans la balle de fz)golcz qni
vint brutalement déjouer h s calculs de M.
Mark Hanna. Le nouveau président est un

mêmes, k l'imitation dn héros de Schiller :
Si j'avais peur, je ne m'appellerais pas TelL
Sing chaud et tempérament de lutteur ,
ayant foi dans lui-même, Tedely — c'est le
surnom familier de H. Roosevelt — ne se
laisse pss conduire à lisière, et il n'est rien
moins disposé qu'à sabir l'ascendant de M.
Mark Hanna , qai l'encsgea naguère dans la
vice-prèsidenee. Anssi 1'ii.flaenee du séna-
teur, omnipotente sous Mac Kinley, tombâ-
t-elle k zéro sous son successeur.

Mais M. Mark Hanna est nn manœuvrier
de premier ordre : ce ne sera pas tâche fa-
cile ponr M. Roosevelt de le réduire k l'im-
puissance. Le noa veut prévient a d'aborl
essayé des moyens doux. Il s'est efforcé de
gagner l'amitié de Mark Hanna. Celui-ci a
ré pondu anx politesses par d'antres polites-
ses, mais en restant sur la réserve. M. Roo-
sevelt n'est décidément pas l'homme qn'il
lai f* at ; le président doit être, à son gré,
l'agent et le factotum docile da Comité
national Or, un homme comme M. Boosevelt
est éminemment impropre k cet office.

Lorsqne le président se fat rendu compte
que ses amabilités ne savaient k rien, il
songea k prendre ses précautions. Sa per-
sonnalité avenante et son talent oratoire le
servirent hearensement daus ce dets^in.
Partent où il se montre, il recueille des bra-
vos et il s'entend k merveille k accroître la
popularité qn'il ft rapportée de la campagne
cubaine.

C'est ainsi que peu k pea une fissure sa
produit da; s le blos républicain. Dans pln-
Biem s meeting?, M. Roasevdta été proclamé
candidat k la prochaine présidence. Cela
n'a sans dente encore aucune signification
officielle ; car tant qae Uaik Hanna reste k la
tête da Comité national, il a les dés en mains
et il peut les iaire tomber comme illni plait

Mais voici qa 'on prêt? ausénatenr Lodge,
l'homme le pins influent da Parlement et
l'intima ami de Roosevelt, l'intention d'é-
vincer Maik Hanna de la présidence du
Comité national et d'y faire arriver & sa
place ls gouvern ur de Massachusetts , M.
Murray Craven, lequel assumerait la mi» sion
d'élever Roisevelt sur le pivois. Le plan
est beau, mais la tâche hasardeuse. A teneur
des statuts do Comité national, Mark Hanna
doit garder la présidence du Comité jusqu'à
la prochaine période électorale. Il faudrait
donc l'amener à s'en démettre volontaire-
ment Enoncer l'byjo'.hêse, c'est en indiquer
l'invraisemblance. Quelle autre issue trou-
ver, alors ? — Provoquer uue scission dans
le parti républicain, sur le nom de M. Roo-
sevelt et sons l'égide de M. Lodge? On ver-
rait alors, dans la campagne électorale pré-
sidentielle qui va s'ouvrir , deux candidatures
répnblicsintsanx prisss. Ce serait tout juste
poar assurer la victoire au troisième larron:
le candidat démocrate. Or, le triomphe da
parti démocrate entraînerait presque certai-
nement une modification profoude dans l'o-
rientation de la politique extérieure comme
aussi de la politi quo économi que des Etats-
Uuis. Ce ne serait pas pour déplaire aux
pays d'Europe, qne la présence de M. Roo-
sevelt au timon de la République américaine
tient dans la permanente appréhension d'on
mouvement offensif sur le terrain politique
et économique.

Et voilà comment le conflit latent entre
M. Roosevelt et ia direction du parti répu-
blicain donne & la politiqae intérieure de
l'Union un intérêt exceptionnel. On n'en
saurait encore prédire l'issue, mais en at-
tendant , les phases de cette latte sourde mé-
ritent d'être attentivement suivies.

NOUVELLES RELIGIEUSES
Evdquos américains

Mgr Farley eat nommé archevêque de New-
York , eu remplacement de Mgr Corrigan ,
décédé, et Mgr M jn tgomery est comme coad-
juteur à l'archevêque de Km-Francisco.

Les éruptions des Antilles
UN j . i v i t i :  Ol M. 114-I U .HLIU .V

Le savant qu'est M. Camille Flammarion
a longuement étudié les phénomènes volca-
niques. Il vient de publier un livre destiné
k faire autorité en la matière.

SI nom vouions résumer KM causes du désss
lre de la Martinique , dit M. Camille Flammarion,
nous voyons que l'explosion de la Montagne-
Pelée a élé prod uite , comme tontes les éruptions

volcaniques, par la force de la vapeur d' eau en
pression au fond da cratère.

Ii y a eu aussi de vloleutea commotion* IOUS-
mariaet... L'orage, les éclair*. l'électricité ost
été en J ea dans le cataclysme. On ne pent savoir
quasi s'arrêtera le vaste travail intérieur de la
masse volcanique.

Il n'est pas douteux que la région tout entière
des petites Antilles sol t d'origine volcanique etU
serait faux de croire que parcs qu'un cratère a
lancé des masses eonsiiérable* de laves incan-
descentes, l'on soit i l'abri de nouvelles érup-
tions.

La prudence la plus élémentaire ordonne donc
d'abandonner les point* menacé*.

Les AntUlea forment nne série d'Ilots d'ori-
gine éruptlve : 1a Dominique, Antlgue, Siint-
Cbrlstopbe , la Bubale , Sainte-Lucie, sont
anglaUes; tes autre* appartiennent k 1a France :
la Guadeloupe, Mari»-Salante, la Martinique.

0% dans toute* ces lies il y a de* volcan*, et
li oii les cratère* aont en repos , de* lonrce *
d'eau chaude, des jet * de vapeur* sulfureuses
dénotent la présence du feu qui couve.

Sslnte-Luci* a un volcan toujours en érup-
tion ; Saint-Vincent et 8alnt-Chrt*topbe laissent
échapper des gax sulfureux et po**èdent dea
loutrlères célèbre*. Tout cela tient au mène
ijithate volcanique, et la lare qui circule dans
ce* sous sols vient du même foyer.

Ou comprend donc aisément qae toute la
sone est menacée. Le réveil volcanique de cette
région parait être complet et tont est à redou-
ter dans les autre* iles autant qu 'à la Martini-
que. L'exemple de l'éruption da H soufrière do
8aint-Vincent le prouve.

La cause de* explosion* récentes n'eit pas
superficielle mal* profonde; elle provient des
couche* an fusion de l'Intérieur du globe et «e
trouve en relation at o- les volcans du Guate-
mala et du Vénéxuéla.

Tonte* lea hypothèses peuvent donc être
enTUagéea comme possibles.

Qjant  k l'évacuation, on peut ne pas aban-
donner complètement llle. Mal* on doit ehoUir,
déiormal*. lea meilleur* pointi k habiter, loin
de Saint-Pierre, da Carbet, dn Prêcheur.

Plus tard, le* charrue* pourront êlre pro-
menée* autour de ce* Tilles ente relie*; mal*
pour le présent , 11 ne devrait exister d'habi-
tation» qu'eutis la Trinité et le François , légion
dtoée en dehors du parcours désaalrenx de*
cyclone* et attex éloignée de* cratère* danre-
ieoj.

Toute la partie nord ouest de 1 Ile est appe-
lée â disparaître. Nous ne favon* pa* à quelle
époque , mal* il meiemble que ce soit lï uns
fitalité Inéluctable : la pradance et l'évacuation
du NirdOiett t'Imposent dono, si l'on veut
éviter le retour d'hécatombes humaines.

M. Flammarion ne déclare pas sans am-
bages, comme les savants américains, que
toutes les petite»; Antilles sont destinées k
dispara i tre avant qu'il soit longtemps.

Il est partisan de mesures sages et ne
croit pis indispensable la ruine totale de
cette colonie par l'exode forcée de tous lea
habitants. -
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On télégraphie de Saint-Vincent, le 6 sep-
tembre :

L'éruption d'hier a été la plus violente
et a duré plus longtemps que celle du mois
de mai dernier. * ' «.__ :'.;:~ ' ' ¦

La population affolée se réfugie ci et li
et cherche des abris sûrs. Ds légères secous-
ses de tremblement de terre augmentent la
panique.

Entre deux et trois heures dn matin, on
entendait toujonrs des explosions très fortes
qni se succédaient rapidement ; en même
temps, le volcan grondait d'une façon terri-
ble, des éclairs brillaient sans interruption
et uu nuage le feu se répandait hors du cra-
tère , illaminant ls nnit opaque.

Beaucoup de personnes, dans la crainte
d'nn raz-de-marée, se {ont réfugiées sur les
collines.

Au Congrès socialiste italien
Les congressistes ont traversé dimanche

soir la ville d'Imola en cortège, accompagnés
de nombrenses associations socialistes des
Bomagnes et de huit corps de musique. Des
discours ont été prononcés du balcon de
l'Hôtel-de-Ville par les députés Costa, Tnrati
et Ferri. M. Michaj lis, du Vorwœrts, k
Berlin, a apporté anx socialistes italiens
l'ezpression de la sympathie des socialistes
allemands.

Le soir devait avoir lieu la quatrième
séance du Congrès dans laquelle devaient
Aire tranchées les questions pendantes entre
les réformistes et les intransigeants. Mais
la discussion n'a pas pu avoir lien , l'élément
populaire, qui était venu en ville pour le
cortège, se trouvant très nombreux dans la
salle et le vote a été renvoyé k hier lundi.

Botha , de Wet et Delarey
Les généraux boera se rendront i

Amsterdam jeudi.



Un exploiteur de l'affaire Humbert
La police parisienne vient d'arrêter un

escroc d'an genre particulier.  Il se faisait
passer pour un agent de la Sûreté et se
disait chargé d'arrêter les Humbert II
ajoutait qu'il n'avait pas suffisamment d'ar-
gent pour cette opération et se faisait prêter
des sommes pins ou moins importantes, pro
mettant de partager avec les prêteurs la
prime de 25 .CC0 fr. promise par la Préfec-
ture de police.

Les dupes sont fort nombreuses, ou en
connaît déji une centaine.

La population de la Chine
Les évaluations nécessitées par la fixation

de l'impôt de la guerre ont permis au gou-
vernement chinois de faire un recensement
approximatif de l'Empire.

C'est ainsi qne nous apprenons que la
Chine compte environ 426 millions d'ha-
bitants, dont 8,500,000 en Mandchourie,
2,580,000 en Mongolie, 6,430,000 au Thibet
et 1,200,000 dans la Turkestan chinois.

Il résulte de la statistique qu'on a pu
recueillir qu'eu moyenne la population de la
Chine proprement dite, c'est-à-dire des
dix-huit provinces, n'est pas, proportionnel-
lement, beaucoup plus nombreuse que la
popolation de l'Empire allemand.

Engagement
8uivant le Globe de Londres, l'Amirauté

anglaise aurait appris la nouvelle d'nn vif
engagement dans le golfe Persique entre les
fusiliers marina de la cannoniêre anglaise
Lapwing et l'embarcation d'un traitant
d'esclaves. Un fusilier maria aurait été tué,
plusieurs autres seraient blessés.

L'avenir du pétrole
Le lieutenant Wiuchell, de la marine des

Etats-Unis , a lait connaître au ministère de
la marine les résultats d'un voyage d'essai
entrepris par le steamer Mariposa , de San-
Francisco à Tahiti. Le steamer s'est servi,
au cours de ce voyage, d'un combustible qui
n'était autre que le pétrole.

On a brûlé chaque jour environ 278 barils
de pétrole et les machines ont donné en
moyenne une puissance de 2481 chevaux.
Le poids du combustible était infér ieur  de
50 % an poids de la quantité du charbon
qu'il aurait fallu pour accomplir le même
trajet. D'autre part , le personnel de la
chambre des machines, qui était auparavant
de 36 hommes, a pu être réduit à 16 hommes.

Le Schah de Perse
Le Schah de Perse n'est pas sorti diman-

che de ses appartements. Leyâ d̂e bonne
heure, Monzaffer-ed-Dine a passé une grande
partie de la matinée à examiner les innom-
brables achats qu'il a faits ces joura derniers
et à prendre connaissance des journaux
donnant le compta-rendu de la cérémonie
d'avant-hier. A 10 h. y ±,  le Schah a reçu
la visite d'Abbas-H'mli, khédive d'Egypte.
Le khédive, accompagné du vice-amiral
Abadi-Pacha et du colonel Yadubei , a été
introduit anprès du Schah par le ministre
de Perse à Paris. Les denx souverains se
sont entretenus en langue turque durant
une demi-heure environ. Dans l'après-midi,
Mouzaffer-ed-Dine est resté dans ses appar-
tements jusqu'à 4 h., puis a rendu sa visite
an khédive. Enfin , avant dîner, le Schah a
fait, comme à l'ordinai», une promenade
eu landau au bois de Boulogne. Le soir , il
est allé au théâtre Sarah-BernbarJt assister
à la représentation de Si j'étais Roi !
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Ma Cousine Nicole
PAR

HATHIt.ES mtttC

— Pauvre Macaroni... soupire la fillette en
flattant le cou do brave animal qui tourne vers
elle nn œil mélancolique.

"Une petite tristesse tombe sur la gaieté de
Nlquette. Cest vrai que tout ce qut l'entoure.Biaise, Macaron , la maison, jusqu 'à l'aïeule
elle-même, tout vieillit... Ahl pourquoi ne
peut-on soustraire ce qu'on aime, êtres et cho-
se*, à l'action dévastatrice du temps !... Nicole
«at al neuve dans le monde que cette Impossi-
bilité l'aifiige comme une injustica...

Tout recevoir d'autrui : amour, dévouement,protection, comme chose* due», c'est le privi-
lège de la jeunesse. Maia Nicole n 'a jamais
partagé cette Ingratitude inconsciente, et elle
ne goûte pas une joie aana la payer en effusion
à ceux qui lui ont fait la vie facile et heureuse.

Tac, tac. Le técateur marche» les toufles
parfumées tombent, mêlant daus la corbeille
leur* pétale* neigeux et pourpres... El Nicole
leur sourit , à ces roses qui transmettront un
peu de sa peniée, uu peu de sa tendresse aux
veux amta sous lesauels elles mourront . . .

... Maintenant , en route)... La silhouette
grise de la ville se détache mr l'horizon , avec
les pointe* de ses flèches élancées, et le* hautes
cheminée* de ses usine*. Les roues sautent sur
le pavé, et Macaron fait le g lorieux suivant
l'expression de Biaise , pendant que Nicole ,
épanouie d'aise par Je p la is i r  du mouvement ,
la clarté du ciel et l'approche de l'heure atten-

Le littoral de la mer Noire
On se préoccupe beaucoup à SaintPélers-

bourg de redonner au littoral de la mer
Noire sa splendeur d'antan... en population.
I l y»  cinquante ans, le littoral Ae 1a mer
Noire comptait plus de 500,000 hsbiUnts.

L'expulsion des Tcheikesses Bt tomber
oe chiffre à 40,000 Ames. Les nombreuses
tentatives faites depuis pour peupler cette
campagne sont restées infructueuses.

Le elimst de la contrée est cependant
très doux et le sol très fertile II faut dire
pourtant que les fièvres intermittentes y
font souvent lenr apparition. Le pays aurait
besoin d'être assaini.

Quoi qu'il en toit, un chemin de fer va
être construit qui longera toute la côte.

On fonde les plus grandes espérances sur
cette ligne qui, espère-ton , amènera un
courant d'immigration favorable à ce pays.

Le doyen des poètes anglais
Les journaux annoncent la mort de

M. Philip James Bailey, à l'âge de quatre-
vingt six ans. M. Bailey était le doyeh des
poètes anglais , et avait vécu sons quatre
règnes. Son œuvre principale, Feslas, fnt
publiée en 1839, quand l'auteur n'avait que
vingt-trois ans. Festus est un poème de
iG.UOO vers sur un sujet essentiellement
religieux, imité de Milton.

La marine anglaise
L'Amirauté anglaise a décidé que tous

les croiseurs du type dn Devonshire, com-
mandés à l'industrie privée, seraient, à l'a-
venir, complètement finis dans les chantiers
où ils auraient étô construits.

Jusqu'à présent , tous les bateaux de la
marine royale étaient envoyés dans les ar-
senaux de l'Etat pour y recevoir la dernière
touche.

A Barcelone
On mande de Barcelone, le 7, que le gou-

vernement a interdit la publication des nou-
velles relatives à la grève. Les chauffeurs
dn chemin de fer organisent une grève. A
l'occasion de la fête de Notre-Dime de
Bon-Secours, les ouvriers en bâtiments an-
nonçaient qu'ils quitteraient le travail bier
luudi.

Ex.eq'aatwr
La Forte ne semble pas disposée à accor-

der l'exequatur au vice-consul russe en Al-
banie, à Mitrowitza, attendu qn'il n 'y avait
pas jusqu'à présent de consuls étrangers
dans cette localité. D'autre part , la popula-
tion s'oppose à l'établissem: nt du vice
consulat ; les employés du vice-consul ont
été obligés de chercher un refrg^ dans lea
casernes.

?

-Gchos de partout
LONGÉVITÉ OES SA VANTS

L* profesteur Holdeu établit que lea hommea
de science , tt notamment lea astronome*,
auraient une longévité toute particulière.

La moyenne de la vie humains est d'environ
33 an». D'après les calcul* faits aur plus de
70CO cas, elle serait de 74 ch * Us astronomes ,
de 59 chex les artistes , de C5 chez lei littéra-
teurs et de 74 chtz los savants.

Pour les seuls astronome» , 1000 rech r. hes
en auraient donné 596 ayant vécu p 'us de
70 an*, 206 de 70 k 79 arn , 1«6 de 80 k 69,
15 jusqu 'à 99 ans tt  3 plus de 100 aue. La
moyenne serait de beaucoup *upéri .ure ù la
normale.

Il n'ett pas difficile d'assigner de bsnnts
ralsocs k cette longévité des hommes de
science. Leurexlstencsfst gécéralem'nt calme,

due, contemple avec respect les tour * massives , le» mur» b«. let >J>n H plle* d'MioM alternent
du château féodal , contemporain d« l'ÔpoÇuâ
chevalereaque oU elle tàt v«uitt *\vre...

Rémy demeure tont près de là , à proximité
de U caserne, dans une rue paisible, bordée demaisons anti ques c'v ae jsrdins de couvent. DSi
que la Tuiture s'arrête, une brave dame dont
ïa figure placlda s'encadre d'un bégein de tulle
noir plissé, paraît sur le seuil. Le choix du
quarUer et la respectabilité d'une telle proprié-
taire attestent éloquemment leshabl.udes sages »réglées et tranquilles du jeuue ofilcler.

— Madame ;Bernard , dit M»» Marfeau avec
an sourire amical, nous désirerions déposer
ces fleura dans la ebambre de mon neveu.

Déjà Nicole est debout aur le trotlolc caillou-
teux.

— Ne prenez pas la peine, Madame Bernard...
je les porterai bien moi-même. . ainsi qne ce
panier de fruits.

Mais M"» Bernard , pas moins cérémonieuse
que bénévole , entend absolument prendre une
partie de la peine et se charge du panier de la
jeune demoiselle qui grimpe en courant , sui-
vie de la bonno dame essoufflée... Toutes deux
pénètrent dans l'appartement où plane un
silence d'un mois, mais pas un grain de pous-
sière , grâce aux soin* minutieux de la proprié-
taire.

— M. Le Sénéchal aime tant l'ordre I dit elle
à l'éloge de son locataire.

— Oui , fait Mcole d un accent admiratif qui
en dit long sur ses propres habitudes , je ne
sais comment il s'y prend , mais chacune de ses
si lures est toujours à sa place.

E'ie choisit un vase que M"" Bernard va
remplir d'eau , et reste un instant seule dan*
cette ebambre vide , muette , mais où flotte ce
Je ne sais quoi d'impalpable dont s'Imprègnent
les objets et qui révèle un peu la personnalité
de leur possesseur. D'un regard , Nicole [em-
brs»se le* photographies éparses sur le bureau ,

tranquille, aisée ; les controverse* iclentlflques
ne leur échaoffint que rarement le sang, et 11*
contractent une véritable tendanct à 1a con-
templatloa.

(&8-ES. MUSIQUES
La fflu&IQuè , dit-on , adoucit iea c. u> irs- Lei

sentiments que nourrissent k l'égard de leurs
confières la p'.upsrt del musiciens permet-
traient d'en douter. Cependant , l'histoire et la
ecitnce s'acordent peur lo prouver, fioul sa-
vons pat la Hlble que David , en jouant de U
harpe, calmait la fureur de Safil. Plusleuri
médecin* modernes constatent que la musique
•at , dan* les malcdles ner ventes, un traitement
efficace.

On cite 16 Oas d'un éplleptlque qui , se débat-
tant dan* la rue, «n proie à uno attaque terri-
Me» entendit la fanfate à'un régiment ; x\ te
lova aussi tût , apaisé et guéri.  Un hypocondria-
que refusait de manger : on amena sous ses fe-
nêtres, aux heures des repas, une harpe, un
violon , une guitare , et l'hypocondriaque, au
bruit des sérénades, retrouva un appétit qu 'il
fallait modérer. Il est Inutile , d'ailleurs , que
la maladie soit très grave pour que leremèie
ofi>re son«fl>t.

N JUI avons, preique tous, les nerf* plus ou
moin» fatigués ; un peu de muiique ne ptUt
que nous être Salutaire. C'est pourquoi les tzi-
gane* Jouent dan* le* restauran's et nos fanfa-
res et musiques  d'harmonie mr les place*
publiques.

11 serait utile de générallter ce bienfaisant
usage et , en même temps , de ls perfectionner ,
car la cure serait plus complète et p lus bienfai-
sante sl l'on faisait entendre à chacnn d'entre
nous des airs appropriés. Aux foyer* cù ne
règne pas une absolue concorde, 11 aérait expé-
dient qu'une boi'e à musique exécutât le tlell
air de Grétry : Oh peut-on (tre mieux qu'au sein
de sa famille ? Va chanson de J u d i c  : C'est
qu 'il voulait porler un ca a-asgue serait d'un
excellent effet dans la salle à manger de certain
ministre de la gnerre. Et ne pensez-vous pa*
que l'ex-abbé Coaibea gagnerait à entendre lo*
majestueux accorda d'un orgue rappelant à ia
mémoire le Dona nobis ;iaci'»i qu'il semble avoir
oublié t

GRACIEUSETÉ
Chez un marchand d objet* ruitique*.
Unc grotte dame. — Croyez-ïou* que ce ha-

mac soit assez résistant t
Lc marchand — Ohl'madame, mettex-von»-y

sans peur : 11 supporterait un hippopotame.

CONFÉDÉRATION
Chemins de fer fédéraux. — Le Conseil

d'administration des chemins de fer fédéraux
se réunira les 26 et 27 septembre. Un des
$n&&$tsx ts«fitoafa> s«a te Valsai* WQ&<

Elections au Conseil national. — Le Conseil
fédéral, snr la demande réitérée du canton
de 8e.int-Ga.ll, a autorisé le Conseil d'Etat
de ee canton à ne pas faire procéder à des
élections complémentaires pour le remplace-
ment de MM. Curti et Keel au Conseil na-
tional avant le renouvellement intégral de
ce corps.

Société suisse d'utilité publique. — Hier
lundi a eu lieu à Baden , sous la présidence
du professeur IIm-z ker , l'assemblée des
délégués de la Société snisse d'utilité publi
que. Seize cantons étaient représentés,
parmi lesquels un certain nombre de la
Suisse occidentale. Les comptes et le rap-
port de gestion ont été approuvés; puis le
président a rapporté sur les propositions de
la Commission centrale relative à la créa-
tion d'un établissement pour enfants sourds-
muets et peu doués au château de Tutbsn-
Ihal , don de M. Hérold Wolff , de Paris. Cet
établissement , qui pourrait contenir 24 en-
fants, coûterait 40,000 francs pour l'instal-
lation et le mobilier. L'assemblée unanime
a approuvé les propositions de la Commis-
sion centrale, et a nommé une Commission
de surveillance de 15 membres.

avec les trop hées de cotillon du dernier hiver ,
et émue d'une sensation bizarre et subtile ,
pressent subitement la grande part d'Inconnu
qui lui reste f-rmée d«Rs l'existence de ion
CoUsifi , lance dans le monde qu 'elle Ignore
encore. Ainsi que toutes les natures essentiel-
lement aimantes, Nicole est exclusive dans ses
alf ctloni et voudrait retenir auprès d'elle tous
ceux qu'elle chérit... Une aquarelle de Rémy,
accrocîiCe ail thuf Représente un aspect du
Bola-Pleury... La fillette soupire en regardant
les tourelles pointues, émergeant des masses
de feuillage... Un rêve d'enfant s'ébauche dans
sa tête... Les rassembler tous là.. Orand'more,
le commandant, Uto y, Cécile et puis, crac '
t rer le verrou ensuite pouf fermer la porte
aux intrus et aux inclinèrent!.

... Maintenant , chez Kermeur. L'énergique
coup de sonnette de Biaise fait accourir un
petit soldat qui prend avec délicatesse la légère
gerbe de roses.

— Dite* au commandant que je compte sur
lui ce loir, recommande M°>* Marfeau.

Et la voiture continue sa courte.
... Il faut prendre ea f igure de ville, comme

dit Nicole. Le balcon des Manréan est déjà plein
de gens.

... Réfugiée contre Cécile, una blonde élé-
gante, fine et douce , la jeune fille contemple
l'avenue où circulent les curieux , et prête une
oreille indifférente aux propos d'alentonr.

— Vous savez que Magds Paroly ett à la
fenêtre des Mlchallay, dit une jeune femme en
se penchant au-dessus de la balustrade ponr
examiner la maison voisin*.

— Eh bien t alors, fait l'autre , une délurée
très commencement de siècle , je vous prédis
que tous les nez masculins qui défileront tont à
l'heure ne manqueront pas da se tourner sour-
noisement par là... Car la belle Magda fait de
grands ravages parmi lu cœ ira civil* et mili-

Le Dr Kaufmann a rapporté ensuite sur
l'abus des fêtes en Snisse. Les thèses de
M. Kaufmann ont été renvoyées à une Com-
mission, qni sera chargée d'examiner la
manière de metlre en application lea propo-
sitions da rapporteur.

Directeurs ds police. — Ou éctit de Lau-
sanne :

Lundi matiu s'est ouverte Ici la quatrième
conférence des directeurs et commandants
de polies cantonaux. Seine cantons étaient
représentés. La séance a été ouverte par
M. COBBV , chef du Département vaudois de
justice et police, Qui u souh&ilfc la bienvenus
aux participants. M. L. Favre, chef de . ser-
vice au Département cantonal vaudois de
justice et police, a été élu président, et M.
Stucki, inspecteur de police de la ville de
Berne, secrétaire.

La matinée a été consacrée à la discus-
sion de la question des transports de police
et des modifications qu 'il conviendrait d'y
apporter. M. Kaiser, capitaine de police à
Fribourg, rapportait. Il a été dêîidé en prin-
cipe de prier le Département fédéral de jus-
tice et police de se charger de l'étude de la
question.

Dans leur séance de lundi après-midi, les
directeurs de police cantonaux ont renvoyé
à la Commission la qaestion des démarches
k faire anprès de la Directiou des chemins
de fer fédéraux pour obtenir le maintien de
leurs permis de circulation et l'acceptation
des bons de transport de la police. Ils ont
également renvoyé à une Commission qai
rapportera en 1903 la question de la créa-
tion d'nne Ecole centrale poar l ' instruction
des gendarmes cantonaux.

Les cantons frontières sont chargés de
faire des démarches anprès du Département
fédéral des douanes pour qne celui-ci auto-
rise les gardes-frontières à surveiller et re-
fouler les individus qui sont sans papiers de
légitimation et sans moyens d'existence. La
question de la gendarmerie de campagne
sera discutée aujourd'hui.

Société helvétique des sciences naturelles. —
L'assemblée générale de la Société helvéti-
que des sciences naturelles s'est ouverte hier
matin à Genève. M. Geiser, de Zarich, qni
présidait , a présenté le rapport administra-
tif «anuel> %t le $«.fesstv Ssàueter , le
rapport financier.

Il a été décidé que la prochaine rénnion
aura lieu à I.o ;arno , sous la présidence de
M. le conseiller national Pioda.

Ensuite a commencé la série des commu-
nications. M. Et Sarrasin , président do
Comité annuel , a parlé des « seiches > du
lac Léman ; le professeur Ramsay, de Lon
dre s, des gaz inertes de l'atmosphère, et le
professeur Ebert , de Manich, de l'électricité
atmosphérique.

Vers la fin de la séance, M. Lugeon, de
Lausanne, a fait une communication sar
les grandes dislocations et la naissance dés
Alpes suisses. M. Théodore Tarrettini ft pré-
senté un travail snr les usines hydrauliques
de la ville de Genève.

A 12 ,' ..' h. a eu lien l'inauguration da
buste en bronze d'Auguste de la Rive , le
physicien genevois, œuvre du sculpteur
Chiattone. Le buste a été remis par le fils
da savant, M.. Lucien de la Bive, et reçu
par MM. Romienx, conseiller d'État, et
d'Epine, recteur, ao nom de l 'Universi té.

L'après-midi , un grand banqaet ft été
offert aux membres de la Société helvétique
des sciences naturelles au foyer du grand
Théâtre. Au dessert, ont pris la parole :
MM. Fazy, président du Conseil d'Etat, M.

Ï 
lires.. Et, de plus! ion oncle Barlette vient de i quisltlofl.i Ce auccès mit le peintre en vedette
anner uûé fête dsns f i n  château de Fralssy, à I le* Barlette se décidèrent â l'avouer pour beau

l'issue del grande» manoeuvré*. I frère... Rapprochement» , efluilon»... èmerveil
— Belle I La trouvez-vou» sl belle que ça!

relfcvs aigrement uni troisième, en p 'nqtnt de*ana.
— Ma chère, non* ne jugèoùS fai de ln même

façon que le* jeunes gens, c'est Incontestable...
U parstt que M»« Paroly a la charme... Voilà le
mot adopté... Inclinons noas I... Regardez d'all-
leufi, comme prouve à l'appui , M. de Oalllac,
dont l'escadron est rentré d'hier, et qui vient
attendre se* camarade*... Là, sur le trottoir , en
face dé nona I... Les yeux de bourl et les ban-
deaux noir* de M"» Madga l'hypnoUsent... Ut-
tétatamtoit.

— MaU il ne me semble pa* uniquement
accaparé par la fenêtre en queetlon... riposte la
dame no 3, montrant ses dents dans un sourire
satisfait, «ar elle prend à Son adresse les re-
gards que le Jeune officier darde effectivement
à la dérobée sur le balcon des Maaréan.

— A h i M . d e  Gail iac est un papillon qui épar -
pille ses hommages entre toutes les fleurs-
Mais croyez-vous que ce loit un épouseur sé-
rieux I Bt 11 est évident que M™ Barlette doit
penser à caser sa nièce.

— Placement des produits parisiens en pro-
vince ! murmure la dame sarcastlque. Cette
bonne province tant dédaignée I... Mais com-
ment se fait-il que M«" Barlette n'ait pas
produit plus tôt cette éblouissante nièce dont
nous ignorions l'existence même, il y a quel
ques mois I

— Parce qu'elle était brouillée avec sa traur,
coupable d'avoir épousé ua artiste, peut-être
talentueux, mais à coup sûr malchanceux , qui
a traîné sa guigne par toute l'Europe. Magda a
connu de* Jour* de misère noire, aesure-t-on.
Heureusement , ce pauvre Paroly eut la bonne
fortune de portraiturer quelque choss de franco-
russe, un vaisseau le croii , dont l'Etat fit l'ac-

Ch. Piguet-Fages , président de la ville de
Genève, M. Adrien Lachenal, président du
Grand Conseil, M. Dtfpines, recteur de
l'Université, pais MM. Geiser, de Zurich ,
membre du Comité central, Ë. Sarrasin,
M. C. de Candolle, Emile Yaug et lîioul
Pictet.

A 4  y% h , lea savants ont fait nne pro-
menade sar le lac par un temps agréable.
Le soir, k 8 ,h., lie ont été l'objtt d'uue
réception somptueuse par la ville de Genôve
dans les salons da Palais Eynard.

Douanes. — Les recettes des douanes ont
été pendant le mois 4'aottt, de 4,147,815 fr.,
contre 3,851,178 fr. en août 1901, soit an
excédent de 296,037 fr.

Da 1" janvier k fin août, les recettes ont
été de 31,516,841 fr. (29,048,051 fr.) soit
un excédent de recettes de 2,467,786 fr.

Manœuvres du IV' ' corps. — On mande
d'Aarau :

Lundi matin ont eu lieu à Mnrgenthal les
exercices de natation de la cavalerie. Tous
les chevaux da 8* régiment de dragons ont
dû traverser l'Aar par groupe de six.

L'exercice a doré de neuf heures à midi,
sans aucun accident Un grand nombre d' of-
ficiers supérieurs et un public considérable
ont assisté an passage.

L'inspection finale du IV* corps d'armôa,
qai clôturera les manœuvres , aura liea dans
la plaine entre Killwangea et Spreitenbach.
Poar les amateurs de la Saisse romande,
c'est Baden ou mieux encore KillwiDgen
qui offre le point d'accès la plus à proximité
da champ d'inspection.

— Les manœuvres de brigade de la
IV division ont commencé hier. La 7' bri-
gade a marché de D; g oie rs ellen par Uffikon
contre Sursée. La 8e brigade (de Reding)
est allée à sa rencontre. Les deux brigades
ont pris contact près de Kaatlwyll- Après
an court combat, la T brigade a battu «n
retraite sur Zofingue.

A Berne. — M. Laugbans (socialiste) est
élu président du III" TribunsA de district
par 50 voix de plus que la majorité absolue.

Il s'sghsdt de remplacer M. Largin.

Panque populaire suisse. — Lundi est mort,
à l'Age de 62 ans, après une longue m tladie,
M. Alphonse Yersin, àixecteur gfenferal àe
la Banqoe populaire saisse. Le dêfant était
membre d'honneur de la Société saisse da
commerce et de l'industrie.

FAITS DIVERS
ETRANGER

Une trombe en Belgique. — La jour-
née de samedi a été marquée an p>y* de
Namur (Belglquf ) par de graves perturbations
atmosphériques.

C'est principalement à Aublaln et dsns le* en-
virons que l'orage a été dévastateur. A Aublaln ,
p-.r exemple, toutes les caves ont été Inondées ,
Berne celles de la gare, qui sa trouvent pour-
tant à un endroit très élevé. Un véritable tor-
rent a même envahi les voies et enlevé une
partie du ballast.

Dani let campagnes, les grains et les avoines
coupés étalent ballottés sur une nappe liquide :
les regeins cOupôi ont été aussi pour la plupart
inondés et sont recouverts d'une couche limo-
neuse qui les rend quasl-lmpropres à la con-
somme tion.

Dina les Jardins potigsrs , tout a été arraché.
On ne se souvient pas d'avoir assisté à sem-
blable tourments.

Le choléra. — Oa a constaté à Alexandrie,
vendredi , dix sas de choléra, samedi, vingt et
dimanche, quarante-cinq. Samedi , Ve total géné-
ral pour l'Egypte était de 12« cas. Oa a relevé
deux cas à Ismailia.

Iement de la tante devant la beauté de ta
Dites, et rentrée triomphale à Château-sur-
Malne... avec Intentions matrlnonialel à brève
échéance. Voilà ce qui est du moins devlcé ,
soppeié, raconté... et ce qut parait am* vral-
samblablfl.

Une sonnerie io clairon flle à travers 1 es-
pace ses notes ténues et coupe court aux papo-
tages. Les badauds s'alignent aux bords de*
trottoirs ; toute* les têtes oscillent dans nn
même remous. La petite main brune de Nicole
serre nerveusement les doigts blancs de Cécile.
A nn tournant de route, les tambours éclatant
brusquement , et un frémissement agita les
groupe» où le bourgsron eoudole ta jaquette «t
le dolman.

Rapataplan , ran plan plan... Le cœur guer-
rier de Nicole saute dans sa poitrine, pendant
que, là bas, s'avance, sous le soleil ruisselant ,
la longue colonne, rouge au faîte et à la base.
U lumière s'accroche en étincelles aux bou-
tons , aux visières luisantes , aux clairons de
cuivre , à l'acier des fusils. Le tambour-major
imposant brandit ea canne, pendant qu une
troupo de gamins marque le pas de chaque
côté de la fl' e, qui semble se mouvoir mécani-
quement dans la régularité automatique de ta
marche.

Une émotion presque religieuse pénètre la
jeune fllle d'un respect tendre et sacré ; n'est-ce
pas l'âme de la France qut passe avec ses hum-
bles soldats escortant le drapeau t

— AU 5 voilà, ta commandant KM meur. dit
une des damea. Quel bel eoiemble martia',
cheval et cavalier, ll fournirait à Détaille l

(A ittivre.)



SaUIo de UO. OOO I'I IJMC » & U
front it-re néerlando belge. — Deux gen-
darmes belges Valent en tourné* samedi dan*
ta région de la frontière hollandaise.

Soudain , lls virent deux personnes sauter
d'uu véhicule qui t'avançait à uns distance dt
200 mètres environ.

Le cheval fut aussitôt rejoint par les gen-
darmes qui découvrirent dans le tilbury 30,000
cigares hollandais.

Cette marchandise fraudée , ainsi que le che-
val et la voltur», ont été saisis.

Les deux homme*, qui avalent ptis la fuite,
n 'ont pas été retrouvés.

t.'iiauflViir tné. — Le chauffeur du train
parti vendredi à une heure, de Roanne pour
Saint-Elienne, a été tué sur sa machine pro-
bablement à caa** d'an» impradene*. Lori-
qu'en effet ta train eut dépasié le tunnel de
Vendraoge , le mécanicien aperçut le corps de
son compagnon suspendu à la chalae qui barre
l'accès de la plate-forme; ta tête était littérale-
ment broyée.

H est probable que le chauffeur , re piochant
pour examiner la vole, a été surpris et que sa
tête a heurté la paroi du tunnel.

Ouvriers luf-s. — Hier matin , lundi un
accident s'est produit sur la ligne en construc-
tion de Siint-Agrève au Cheylard <Ardèche ,
France). Des ouvriers je préparaient à placer
ta phvre qui devait {armtr ta c'.ef de vtàte
principale d'un viaduc de sept arches élevé
sur la rivière le Compas, à trois kilomètres de
Saint Agrôve. A ce moment, l'arche , haute de
trente-cinq mètres, s'est écroulée. Neuf ou-
vrier* ont été tués.

Tremblement de terre. — Dins la nuit
de dimanche à hier, à S h. 25, une secousse de
tremblement de tei r J allez légère, d'uue durée
de deux à trois seconder, dsns la direction de
l'Oatst , a été ritsentle k Bayonne (Sud-Oo«<t
de ta France) et dan* le* environ*.

Explasdon. — L'autre nuit, dins nni
us ina  métallurgique , à Terni (Italie), un mut
s'étant écroulé , de l'eau a pénétré dans le
gaxo mètre et uni explosion s'est produite. Ua
hangar s'est écroulé ; Il y a eu deux morts el
sept pereonnes grièvement  blessée*.

SUISSE
Accident de tir. — Dans les exercices de

lir du cour* de répélilion do bataillon 81, â
Hérisau, le soldat Mattli a élé blessé par un
coup de feu. U ttt mort lundi  t soir à l'hôpital.

L% neige. — Il a neigé samedi avec une
cor tui o o abondance sur les hauteurs qui domi-
nent la vallée d'Andermatt (Uri). Au fort
Slœ k I, la couche de neige atteignait 8 cm.

FRIBOURG
Rachat du J.-S. — Dm» son dernier nu-

méro, le Confédéré attaque grœsnèrement
M. le CODseiller d'Etat Théraulaz , directeur
des finances , à propos de son attitude dans
la qaestion da rachat ia Jars Simplon.

Le Confédéré est très mal renseigné on
ne comprend pas le premier mot de la ques-
tion. Le rachat étant chose décidée ne peut
plas être empêché, pas plus par M. Thérau-
laz qae par d' autre .< ; c'est du rachat a mi a
ble qu'il s'agit maintenant , par opposition
au rachat conventionnel.

DôJ le débat de la conférence des can-
tons, on s'est attaché, dans certains milieux,
k reprfstntsr le canton de Fribourg comme
le seul faisant opposition k l'arrangement.
O.-, au sein de la conférence, les cantons
ont toujours été unanimes daus les résolu-
tions adoptéss qai avaient ponr but , non
pas, comme le dit le Confédéré , d'augmen-
ter les versements des cantons, mais préci-
sément de rentrer en possession du dernier
versement effectué, en 1901, et qui se chif-
fre ponr le canton de Fribourg par une
somme de 240.000 francs.

Si la Confédération avait accepté cette
solution, qui était primitivement proposée
par la Direction du Jura-Simplon , tout ce
long conflit eût été évité.

Enfin , au moment où le canton de Fri-
boarg a donné son adhésion, les gouverne
ments des cantons de Neuchâtel, Genève et
Valais n'avaient pas encore retiré les ré
serves formulées par la conférence iutercan-
tonale. Il est donc matériellement inexact
d» prétendre qae Fribonrg a été le dernier
canton k adhérer au protocole da 5 juin.

Les accusations du Confédéré tombent
ainsi complètement k faux.

FCte cantonale de gymnastique. — Un temps
splendide a favorisé la fôte cantonale de
gymnastique qui s'est déroulée dimanche au
chef liea de la Veveyse. Chàtel avait revêtu
ses plos eoqaew atours en l'honnenr des
gymnastes. Cest k travers un décor mou-
vant de drapeaux et de guirlandes que le
cortège officiel s'est mis en route, le matin,
& 8 heures, au signal du canon, pour la
cérémonie d'ouverture, qui a eu lieu sor U
place de l'ancienne église. M. Mossier,
greffier , président du Comité de réception,
a prononcé le discours d'usage. Allocation
très goûtée et chaudement applaudie. Pais
les concours ont commencé au milieu d'une
énorme aJHnence de curieux.

À midi, a eu lieu à l'ancienne église un
grand banqaet de 400 couverts/Discours de
HM. Galley, président du Comité cantonal,
Théraulaz, conseiller d'Etat, Emery, de
Vevey, au nom des gymnastes vaudois.

L'annonce da vin d'honneur offert pai
l'Etat a été accueillie par nne salve d'ap-
plaudissements.

Lea travaux de concours ont repria l'après-
midi , dès 2 heares. Vif succès pour les passes
de lutte. A 7 heures, proclamation des ré-
sultats. H. le président Philipona, an nom
du Comité d'orgaslsttioB, prononce l'allocu-
tion de circonstance. Puis défilé des lauréats
qni viennent, ft l'appel de leur nom, recevoir
leur couronne des mains de quatre Jeunes
filles portant les eonleurs fédérales, fribour-
geoises, châteloises et vaudoises.

Un pittoresque cortège anx u- .mlis.ax a
snivi la cérémonie de la distribution des
prix La ville s'illumine et les fasées sillon-
nent les airs. Enthousiasme général.

La fête est finie. Elle a réussi magnifi-
quement, grâce aux préparatifs dévoués de
la population châteloise et ft l'entrain de
ses invités.

Voici les résultats des concours :
Concours de sections /rlôourjtotm

1. Ancienne, de Pribourg. 2 Lucens (membre
honoraire). 3. Montilier. 4. Balle. 5. liorat.
ô Chàtel. 7. Romont 8 Freïburgia. 9. Esta-
vayer.

Concours de production! libres
1. An-.ienne , de Fribourg. 2. Payerne.

3. Morat. 4. ancienne, de Vevey et Jeunes
Patriotes. 5. Cheibret. 6. Freiburg ia. 7. Mon-
tilier.

Couronnés individuels fribourgioii
KHGIK3

1. Robert , Charles, Fribonrg. 2 Bosch ,
Louis, Pribourg. 3. Gougler, Laurent, Pribourg.
4 Brun , Charles, Fribourg. 5. Bosch, Frits,
Pribourg. 6. Tanner. Jean , Lucens. 7. Potterat ,
Jules , Lucens. 8. Walker, Contt , Montilier.
9. Perret, Albert , Morat. 10 Kunz, Ernest,
Bulle. 11. Muller, Ernest. Balli. 12. Philippona,
Chsrlfs, Fribourg.

NATIONAUX
1. Peler, Hermann , Fribourg. 2 Pasoacht,

Aug., Montilier. 3 Rsymond, Lucens. 4 Ster
rox, Edouard, Fribourg. 5. Mauron, Louis,
Fribourg. a Arn , Frlix, Morat. 7. Pil loud ,
Casimir, Chàtel. 8. Werro, Alfred , Montilier.
9 Potterat , Alojs , Lucecs. 10. Meyer, Charles,
Bnlle 11. Werro, Werner, Montilier.

Couronnéi vaudou
Engint. — 1. Siegrist, Payerne. 2. Bircher,

Vevey. 3. Bonbon , Vevey. 4 Nejroud , Vevey.
5. Schopfer, Vevey. 6. Pasteur, Pajerne. 7.
Zeindler , Vevey. 8. Stahl , Vevey.

S aiionu .hr. . — i. Longchamp, Vevey. 2
Worster, Lausanne. 3. Sutter , Vevey. 4.
Schaub, P&jtrne. 5. Martin , La Tour de Pti'x
û. RIghetti , Payerne. 7. Imbert, Vevey. jB. Oro-
guuz, La Tour de peliz. 8- Weber, Vevey. 10.
Orosset, Vevey. 11. Dcobell , Vevéy. 12 Jomini ,
Payerne. 13. Studer, Vevey.

Militaire. — Le bataillon de recrues de la
II' division est arrivé à Chàtel Saint-Denis,
hier soir, à 6 heures, venant de Balle par
le passage de l'E vi et le col de Belle-Chaux.
La troupe ne paraissait pas trop éprouvés
par cette longue marche dans la montagne.
Elle a été logée en partie dans l'ancienne
église et en partie chez les habitants. A 9 h ,
la musique du bataillon a donné nne séré-
nade aux officiers , logés à l'Hôtel-de-Ville.

Le bataillon a quitté Chàtel ce matin ponr
Romont, où il est attendu dans l'après-
midi, vers 3 ou 4 heures.

Grève. — On mande de Chexbres :
Environ 150 ouvriers italiens occup és

sur la li gne de Berne ft la pose de la double
voie, dans la section Conversion-Grandvanx,
se sont mis en grève. Ils demandent que
leur salaire soit porté de 35 cent i 40 oent.
l'heure.

Les entrepreneurs ont fait sfficher au-
jourd'hui , dans la matinée, nn avis disant
que les chantiers sont feiniés el qu'on tient
ft la disposition des grévistea ce qni lenr est
dû. Cet avis a )tt& les gréviste» dans la
stupéfaction.

La gendarmerie ert sar les lieux. Aaean
désordre.

Petite chronique, — Le samedi 30 août, nn
habitant de Farvagny, M. Xavier Rolle,
secrétaire dn Syndicat agricole de la localité,
qui revenait de la foire de Berne, a été atta-
qué entre Farvagny et Posât par nn inconnu
qui a déchargé sur lui quatre coups de
revolver. M. R. a été atteint de trois balles,
dont une n'a eneore pu être extraite de la
la tête. Son agresseur allait l'achever quand
les aboiements d'nn chien mirent en faite le
bandit, qni n'a pa ainsi exécuter son plan,
qui était sans doute de dévaliser sa victime.

DERNIER COURRIER
Mari I nique

M. le docteur Plcbevln écrit an Temps une
nouvelle lettre :

Le rapport da commandant des troapes
de Fort-de-France, qui réclame l'évacua-
tion totale de la Martinique , légitime les
appréhensions si vives expiimées ft cette
place même il y a quelques jours. Le gou-
vernenr de l'ile a-t-il conclu dans le même
sens qne le colonel des troupes? On l'ignore.

M. le ministre des colonies est évidemment
en proie & la plus grande perplexité. La res-
ponsabilité qui lui incombe est en effet con-
sidérable, et on comprend qn'il puisse hési-

ter entre deux partis extrêmes qui sont denx
graves.

Laisser one ponpnlafion de 170,000 âmes
environ dans uae ile où elle est exposés ft
une distraction pirtiel'e on complète est
certainement une détermination douloureuse
et contraire ft ses sentiments philanthropi-
que et ft son cœir de Fcanqtla.

Qae faire de ees êtres affolés , qui n Huent
dn côté de Fort-de-France? Il faudrait
donner du travail ft ceux qui ont dû évacuer
lea zones menacées. Unis où trouver ce
travail?

Prescrira l'évacuation de l 'ile est une
mesure dont les conséquences sont d'nne
importance considérable,. U. n'y a pas lieu de
se le dissimuler. L'exécution de ce plan
n'est même pas aisée. Le transport d'nne
population de 160 & 170,000 âmes est nne
opération longue et délicate.

Sur quels rivages diriger ces habitants,
qui ne peuvent vivre que dans un climat
chaud et doivent travailler dans des condi-
tions déterminées ?

Ces déplacements ne vont pas sans ies
dépenses considérables, d'antant pins qu'il
faudra donner un abri , fournir des vête-
ments, vivres , des instruments de travail ft
ces malheureux. Il serait puéril de s'imagi-
ner que ee peaple martiniquais, transporté
Bur nne terre nouvelle, sera en mesure de
se suffire rapidement ft lui-même.

L'évacuation de l'île causera des pertes
dont l'évalation ne peut être indiquée, mais
qoi seront immenses.

La qaestion de l'évacuation ne pent se
poser que devant I imminence d'an grand
danger. La qaestion est donc de savoir si le
péril est ft ce point suspendu sar nos com-
patriotes , qu'il faille quitter l'île.
. Il ne faut pss se payer de mots et dissi-
muler le danger en prenant une mesure qni
ne peut être que provisoire. Assurer l'exode
de U population de Fort-de-France sur les
hauteurs environnantes est l'indice de légi-
times préoccupations ministérielles, mais on
ne saurait considérer nne telle précaution
comme douée d'nne réelle efficacité. En cas
de rsz de marée et d'envahissement de la
terre par des vagues énormes, Fort-de-
France aurait le temps d'être englouti avant
l'exode du quart de sa population. Ceux qui
connaissent la topographie des lieux savent ,
en tfîet , combien est difficile de gagner
rapidement les mornes voisins.

Espagne
A l'encontre des bruits qui circulent ft

nouveau et d'aprèj lesquels le roi Al-
phonse XIII commencerait prochainement
ses visites d'avènement auprès des chefs
d'Etat étrangers, on déclare dans les mi-
lieux officiels qu'il n'existe pour le moment
aucun projet de ce genre, et qu'il est pen
probable que le roi entreprenne, cette année
du moins, un voyage & l'étranger.

Italie
Dimanche, & Bari, a en lieu nne élection

de député pour remplacer M. Nicolo , beau-
frère du ministre des travaux publics. Les
candidats étaient 11. Tullio, ancien syndic,
constitutionnel libéral , et M. Henri Ferri,
le chef des socialistes intransigeants.

M. Henri Ferri a eu mille voix de moins
que son adversaire, M. de Tullio. Au der-
nier moment, les monarchistes ont renoncé
à suivre lenrs ressentiments personnels con-
tre 11. de Tullio et ont voté poar lni.

Cette défaite de M. Ferri anra probable-
ment nne répercussion au Congrès d'Imola,
où les socialistes intransigeants, partisans
de M. Ferri, comptaient sur nn succès &
Bari ponr avoir k majorité contre M.Torati
et les modérés.

La réunion tenue dimanche par le Con-
grès socialiste d'Imola a été particulière-
ment mouvementée; êvolutionnaires — par-
tisans de Turat i  — et révolutionnaires —
partisans de Ferri se sont collette.

Dn orateur a résumé la situation en di-
sant : « La majorité du Congrèa est èvolu-
tionciste , mais la majorité du prolétariat
italien est révolutionnaire. »

DERHIÈRES DUCHES
Barcelone , 9 septembre.

Les désordres de dimanche ont eu pour
origine l'interdiction par l'autorité mili-
taire d'une réunion d'ouvriers chaudron-
niers et la tentative faite par un groupe
pour délivrer les manifestants arrêtés.
L* gendarmerie a chargé a plusieurs re-
prises les émeutiers, qui ont opposé une
vive résistance, et ella a dû faire usage
de ses armes. Un ouvrier a été tué et
plusieurs ont été blessés. Les personnes
arrêtées ont été gardées ft la disposition
deB autorités militaires. Le premier coup
de feu • été tiré par les émeutiers. Une
femme est morte de peur.

Bladrld, 9 septembre.
Une pluie torrentielle est tombée .di*

manche sur toute la province de Madrid.
La ville d'Argandi a été inondée et
plusieurs poteaux télégraphiques sonl

tombés , interrompant les communica-
tions avec la ville. On sigtale plusieurs
acciients de personnes.

Madrid, O septembre.
Une déf é.-he officielle de Bircelone

annonce que le calme est rétabli.
Londres, 0 septembre.

Irr  journaux publient une interview
du secrétaire de Botha d'après lequel les
généraux boers devaient partir ce matin
pour Rotterdam, d'où il se rendraient à la
H»ye. Jeudi, tous les chefs boers tiendront
une réunion où ils arrêteront le pro
gramme de leurs futures démarches. Ce
programme sera communiqué à la presse.
Puis ils repartiront pour Londres. Oa ne
sait pas s'ils orginiseront des conférences.

Londrea, 9 septembre.
On télégraphie de Montevideo au Times

que des pluies sont tombées dans l'Uru-
guay, et dans la République argentine.
Les perspectives de la récolte sont meil-
leures.

Paria, 9 septembre.
Une dépêche d» Buenos-Ayres signale

un cyclone qui a causé de très grands
dommtgea à Bolivar, 14 personnes out
été tuées et 52 blessées.

Paris , 9 septembre.
Une dépôche coloniale reçue au minir-

tère de la marine annonce la disparition
de la petite lie Bjrmuya. Il n'en rette
aucune trace.

Londres , 9 sep tembre .
On télégraphie de Madrid à la Morning

Posl .-
OJ annonce de Tanger que la situation

est grave au Maroc. Les Kabyles des en-
virons de Mequinez ont de nouveau atta-
qué le quartier sud. Les portes de la ville
ront fermées. 7000 bommes oot été en
voyés de Fez. Un courrier allemand et
un courrier français out été attaqués.
Les tendances  progressistes du Sultan
lui alièoebt une partie de la population :
le frère du Sultan gagne des partisans
parmi lea facatigues.

Imola, 9 septembre.
Cette nuit s'est terminée enfin la dis-

cussion sur les tendances du pirli socia-
liste et l'on a passé à la rotation. Les
congreesittes ont voté sur un ordre du
jour pré ienté par M. Ferri au nom des
intransî g-ants. Cet ordre du jour a été
repoussé par 45G non , contre 170 ouù Le
groupe modéré, qui a pour chef M. Tu-
rati , l'a docc emporté à une majori té de
277 voix.

.\cw-Yark, 9 septembre.
Une dépêche de Panama dit que le

général gouvernemental Berti , dont ou
eit sans nouvelles , a probablement étô
battu â Aguaiulce.

Tivoli, 9 leptembre.
Une explosion s'est produite lundi au

parc d'aérostation. Trois cylindres met-
tant les conluites de giz en communica-
tion avec un ballon ont sauté, y lato:?.»
soldats ont été blessés, plusieurs d'entre
eux grièvement.

Naples, 9 septembre.
Da graves incidents se sont produits i

Ca .de l l» , commune de 6000 habitante,
dans la province de Foggia. Les paysans,
en grève , ont attaqué la troupe, qui a
fait fou sur la foule. Cn psrle de trois
morts et de nombreux blessés.

Berne, 9 septembre.
Les officiers étrangers venus en Suisse

pour assister sux manœuvres ont tait au-
jourd'hui leur visite au Palais fédéral ,
entre 11 heures et midi.

Bonfol , 9 teptembre.
Lundi , ft II 14 h. du matin, on a

trouvé assassinée dans son lit une femme
Marianne Chevrolet , née Saunier, épouse
de Joseph Chevrolet , âgée de 72 ans.
Elle portait plusieurs blessures à la tète,
blessures faites au moyen d'un instru-
ment contondant. On a trouvé dans la
chambre un marteau de cordonnier qui a
probablement servi à commettre le crime.

Le mari, sur qui pèsent de grave *
soupçons , a été arrêté. Les époux Che-
vrolet étaient tous deux adonnés ft la
passion de l'eau-de-vie et se livraient
souvent à des scènes pénibles.

Le mari porte ft la tête des traces de
coups.

ÉTAT CIVIL
de la ville de Fribourg

DÉCÈS DU 1" AO 31 AOUT
Chatton , Etienne, agriculteur, d'Avry-sur-

Matran , 28 ans. — Perroulaz , Joseph Alfred-
Edouard , facteur postal , de Planfayon et Fri-
boarg, 52 ans. — Fasel, Emile-Charles, maçon,
de Tavel , 27 ans. — St ucki , Emile, de Munsin-
gen (Berne), 17 ans. — Biadt , Reine-Elisabeth ,
rentière, deGain , 76 ans. — Steinmann, Emma ,
de Champagn; (Lac), 5 mois. — Bourqui , Lucie-
Sidonie-Vénérande , de Murist, 3 '¦ mois. —
Boargcet, Angélique, de Treyraax, 50 ans. —
Albsr , Joseph , de Spalchingen (Wurtemberg),
3 mois. — Equey, Alice Catherine, de Villarias,
9 mois. — Daler, Lucie-Hélène, d'IUens (Oran-
ges), 18 ans. — GicrgeUI, Ida, de Brissago (Ita-
lie), 6 mots. — Romo, Joseph , de Chevrilles,
5 heares. — Dousse, Pierre-Joseph , charron.

d'Arconciel et Treyvaux, 46 ans. — Tadini,
Lools-Angelo, de Stresa (Novare, Italie), 13 hea-
res. — Tbêraulax, Marle-Catherlne-Loulss, !'.»-
ligiease Vlsltandlne, en religion Soeur LoSts*
de Sales, de IA Roche, Pont-la-Ville et Fribonrg,
38 ans. — Cou us , Paul Albert , de Vnarmarsns,
2 VJ mois. — Progin , Jean-Joseph , de Misery,
79 ans. — Ktter , Robert, de Rted {Lae),2 1/% mois.
— Perriard , Jacqaes-Ambroise, reprend cha-
noine capitulaire, de Villarepos et Chandossel,
61 ans. — Butty, Isabelle-Albsrtlnr, d'Ursy et
Rueyres-les-Prés, 13 Jonrs— Vœlkl, Suzanne-
Marie, de Manich (Bavière), i mois. — Bondal-
laz, Louis-Lucien, ds Navill y, 7 mois. — Fabre
Jeanne-Eiisabetb, de Paris, 26 ans. — Stajinj-fll ,
mort né, de Manchenbncbièe. — Richoz , Ro-
ger 'Qeorgei-XngaiU), de Vaaderem, 11 mola.
— Schorderet , Xavier-Marie, notaire, ds Fri-
boorg, Montero» et La Roche, 64 ans. — Per»
roulsï, Joseph, d'Oberschrot, 10 mois. — Kolly,
mort né, de Treyraux. — Andreae, Lina, d'Hel-
deinhelm (Bavière), 55 ans. — ^Eblscher, Ma-
rie-Louise, ménagère, de Tavel et Gain , 47 ans.
—Gottrau, Georges-Albert , de Fribonrg, 3 mois.
— Zuktnden, Elisabeth , de Friboarg, 63 ans.
— Guérin , Célestin Adolphe-Nicolas, de Fri-
bonrg, 6 ans. -

BlTj LETm MÉTÉOROLOGIQUE
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Pour la Kédaction : i.-iA. SOUSSENS

_______________________

Messieurs Louis Bellay, père et fils; Mon-
sienr et Madame Benevey-Bellay et lenr fa-
mille, a Estavayer-le-Lac ; Monsienr et
Madame Pidoax-Bellay et leurs enfants, à
Lausanne ; Monsienr et Madame Eagène
Bellay, horticulteur, i Vrerdon ; les familles
Froté et Chavannts, k Miécourt et Porren-
truy ; la famille Bellay, à Gland, ont la pro-
fonde douleur de faire part k leurs amis et
connaissances de la perte douloureuse qn'ils
viennent d'éprouver en la peismne de

Madame Joséphine BELLAY
née FROTÉ

leur épouse, mère, belle-mère, grand'mère,
sœur, tante, décédée pieusement a Esta-
vayer, k l'âge de 75 ans, le 7 septembre 1902,
munie des secours de la religion.

L'ensevelissement aura lieu à Estavayer,
mercredi 10 conrant, à 8 heures.

R. 1. P.

I .a I t a l i q u e  p o p u l a i r e  suisse,
à Fribourg, a le pénible devoir de faire
part k son honorable clientèle da décès de

Monsieur Albert YERSIN
directeur général

mort & Berne, le 8 septembre, k l'âge de
61 ans.

L'enterrement aura lieu jeudi 11 courant,
k 3 heares après-midi, à Berne.

Fribonrg, le 9 septembre 1902.
Au nom de la Banque populaire suisse :

LA COMMISSION DE BANQUE.

Monsiear A. Niggeler-Dubois, à Bornent,
Monsieur et Madame Jules Christin-D abois
et leur fille Berthe, k Lausanne, Frédéric
et Elise Noeding, Monsieur et Madame
Gauch-Niggeler, k Fribourg, les familles
von Aesch, k Grossaffoltern, Fritz Kopp, à
Berne et Byter-Bangerter , à Zarich, Q.
Weber, k OIten, Messmer-Weber, k Bâle,
Scheck, k Hérisau et Madame Broder-We-
ber, k Bâle, font part k leurs amis et con-
naissances de la perte cruelle qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Madame Marie NIGGELER-DUBOIS
ieur chère épouse, sœur, belle-sœur, tante,
cousine et parente que Dieu a retirée à Lui,
après ane courte maladie, â l'âge de 35 ans.

L'enterrement aura lieu mercredi 10 sep-
tembre, â 4 L du soir, k Bomont.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire-part.

L'Odo! préserve les dents de la carie

PHLÉBITE
Voulez-vous vons mettre k l'abri de l'em-

bolie, l'accident le plua terrible de la phlébite.
Si vous y avei échappé , vonlez-vons éviter
les enflures persistantes, les engourdissements,
l'impotence qui résultent ai souvent des phlé-
bites ancleunsa. Prenez k. chaque repas na
verre k liqueur i'Elùxir de Virginie qui vous
rétablira la circulalion et fera disparaître
toute douleur. Le flacon 5 fr. Envol gratuit
de la brochure explicative par F. Uhlmann-
Eyraud, Genève. 3211

-MALADIES DES POUMONS
Ant l tu t ivrcal luc  gué vit sûrement entrés

peu de temps, m-j .ne les cas les plus rebtllea
de catarrhe des poumons  et de phtisie.
Nouveau remède spécial t Toux et dou-
leurs disparaissent de suite. Grani saecès.

Prix : 3 fr. 50. Dépôt i Fribourg : Pharmacie
Bourgknecht. HS4Q1 2319

726,0 §-
720,0 §-
715,0 §-

Moy. m l l l l l lll lil  U N  »



Li mm ï Citai
appelé au tei-Wce militaire, inter-
rompt ses consultations k parlir du
9 septembre, jusqu'à non-
Tel «vis. H3S19? 2510

Vente de tableaux
Samedi, 13 courant, à 10 b. da

matin, en son bureau k Morat,
l'office des poursuites du Lac,
fera vendre en missa publiques
deux tableaux à l'huile avec
cadre. H33C0F 25t>5

Morat, le 8 septembre 1902.

ON CHERCHE
pour dame seule et âgée, femme
de chambre de bonne volonté,
25 à 35 ans, si possible, sachant
faire un peu de cuisine. Gage :
30 fr. B3-2f &F 2569

S'adresser a Ma* II. Jac-
card , pruf. k AI gle (Vaud).

On cherche
nne bonne, française.

Occasion d'apprendre U bonne
enisine et l'allemand. 2557 1851

M"" Bloch, Via Richemoil.

VENTE JIMMK
La vente du l(r septembre

n'ayant pas eu lien k cause de la
foire, l'office des poursuites de
la Sarine vendra, à tout prix, le
12 septembre proebain , dès S h ,
au domicile de Jean Chappuis, à
Corpataux , une vache jaune et
deux vaches pies rouges.

Friboarg, le 5 septembre 1902.

J BÉNICHON I
Pour avoir du bou et à bas

prix faites vos achats au ma-
gasin

Cl5 GuMi-RicM
14 , RUE DE LAUSANNE , H

Friboorg;
où vous trouverez en grandchoix
el marchanàisss fraîches des
épicéa réelles et pures, du ss-
fran , des cités, sucres, sain-
doux , beurre fondu , pâtes , jam-
bonneaux, eto., aux derniers
prix du jour. 2435-1281
Articles à primes, fortes à jouer.

LIQOECStS
Ticket fes ¦:. : : .. . Eabaù ur «uiliti.

Attention !
Jeune homme sérieux, 16 ans ,

connaissant le fraiv'is , l'aile
mandetnolioasitaliennes ayant
fait 4 ans d'industrielles et lit!.,
cherche place commo apprenti
dans une maison de banque ou
Industrie.

Adresser les offres , par écrit ,sous H3157F à l'agence de publi-
cité Baasenstein «t Voglir, Fri-
bourg. 2E53

Montre trouvée
dimanche, snr la pîtee de fête
de Ch&tel-Saint-Denis. La ré-
clamer , contre désignation, k
l'agence de pnblicité Haasensttia
et Vogler, Fribourg. 2561

Sont demandés do .suite i
Comptable pour fabrique.
Correspondant p. Saiate-Croix.
potnptablc , 3000 f r .
Commis de bureau.
Précepteur de français.
Instituteur privé.
Directeur commercial p  fabri q.
Fondé de pouvoirs pour l'Italie.
Administrateur délégué.
voyageurs ,tins, U iteries , tissus ,confections, chsassares, mer-

cerie, Li tcu i t s .
Vendeurs et vendeuses pour

Montreux , Vovev, Lausanne
et Suisse allemande.

Tenancières dc succursales p.
Lausanne et Montreux.

Bureau de placement commercial
• 20, Rue au Simplon , Vevey

A vendre d occasion
Uue machine à raboter , pour

menuisier.
Un séchoir k vap-ur.
Uoe meule émen d mble.
Une locomobile 5 HP.
Un parti rails Decauville.
Un engrenage droit .
Une quantité de poullor. ot pa

Hers, etc.
Un balancier ponr mécanicien

et p lu s i eu r s  petltea machines à
percer. 114412., 2563

S'ad. usine Audemars, f rares,
au Sentier.

ON CIIEECHK A EMPRUNTER5000 lï*.
sur bonnes hypothè ques. 2561

S'adresser .yar ^crtf , & l'agence
da publicité Êaatemtein et Vo-
glir, Fribourg, sous H8Ï61F.

Mises publiques
On exposera à vendre en mises publiques , lnndi SS septem-

bre prochain, k 2 heures après midi, le

QRUD HOTEL-PENSION DU SAPIN
CHARMEY (Gruyère)

comprenant 62 chambrea avec 100 lits , jardin anglais, lumière
électrique, chauffage central , bains; séjour alpetlre très fréquenté;
clientèle assurée; facilité de paiement.

L«s mises auront lieu an dit hôtel.
Pour renseignements, s'adresser k 31. Lonia Morard , notaire,

k Balle. H476B 2416

IEp 
B D'AUTOMOBILES I
" Berna „

J. WYSS, BERNE
Les plua simples. — Premier rang de fabrication. —

Brillants succès de la voiture à moteur.
Prospectus gratis. 2533

Pensionnat cathol. de jeunes gens
de Saint-Michel , Zoug

sous la haute protection de l'Evoque du diocèse ; dirigé par des ecclé-
siastiques. Cours spècialp. des élèves da langue {tançais» et itillenne,
pour l'étude & fond de la langue allemande. Cours d'école réale
et gymnase. Situation sp lendide et salubre. Entrée le 7 octobre.
Prospectus gratis. B2900Lz 2369 la Direction

Vente d'immeubles
La soussignée exposera en mises publiques, sous de favorables

conditions, les immeubles qu'elle possède :
1. Bière le territoire d'Orsonnens : 15 poses d'excellent terrain,

en un «eul mas. plus une parcelle de beau foyard, ainsi qu'une
grange avec écurie, pourvue d'une fontaine abritée ;

2 Rière le territoire de Villareel-lo-Glbloux : 7 poses de terre ,
première classe, et une carrée presque neuve, comprenant loge-
ments , grange et écurie. La carrée, b&lie au centre du viUage, est
entourée d'un verger de bon rapport.

Lss mises auront lieu k l'Hôtel du Cheval-Blanc, i Orsonnens,
le jeudi 18 septembre prochain, dès 2 heures do jonr.

Pour voir les immeubles, s'adresser à la propriétaire.
Villargiroud, le 18 août 1002.

H310GF *3i2-12.i8 Al"» Mario Iterset , feu Romain.

On désire placer
jeune fiJIo

de 17 ans ,dans une bonne famille
Irjnçai e, caiholique, comme

VOLONTAIRE
pour apprendre la tenue de mé-
nage, lions soins, vie de famille
exigés. 25-10

Ecrire sous Uc7988X iHassan-
Btein et Vogler, Genève.

MT m « ftttoa
Pour canse de dé part , à ven-

dra, k Fribourg, j-die villa , avec
jardin. Conviendrait pour cli-
nique, pensionnat , etc.

Prix : 30,000 fr.
S'adresser, par écrit, à l'agence

Baasenstein et Vog lir. Fri-
bourg, sous U3338F. 2552

Hôtel meublé
à vendre

1res avantageusement situé, au
centre de la ville de Bulle. Nom-
breuse clientèle.

S'adresser an notoire  Pas-
quier , Balle. H3I90F2VJ7

AVIS IMPORTANT
Pour causo de déassociation ,

on offre k vendre H793IX 2524

commerce de vins en gros
fondé en 1892. en plelue activité ,
au contre du Valais, à proximité
d'une gare. Cas échéant, le pro-
priétatie resterait intéressé avpc
fort apport. — Ecrire : Adrien
G» j-, rue Verdalne I, Genève.

T'8 M Comte, Fribourg
A L'OCCASION DE LA BENICHON

on trouvera nn grand assortiment de cretonnes , percales, sa-
tinettes, zlphlrs A jonr, blancs ou couleurs , mousselines, etc.

(ànipnres et rideaux , bonne qualité, k dos prix exception-
n'Ilement avantageux.

Rabais sur tous les articles, robes, laine et milaine, pour fln de
saison. 2477

CHASSEURS
^̂ ¦SVjSgP ^llliy ' No* catalogues Illustrés sont en-

/̂ §||gg|jte3«g^||_*' voy és gratis à quiconque les de-
wèSuTOm^̂ l^  ̂ mando à la Fabrique d'armes
' ' l ' I i .11'!Kl f J. PIRE & C", ANVERS (Belgique). 2425

Collège Bon Bosco , Balenia
Cours élémentaires, préparatoires, techniques, commerciaux et de

gymnase , conformes anx programmes gouvernement , du etnton du
Tts-in et du royaume d'Italie. Cours facultatifs de musique el
langues étrangères. — Situation nagniUque et salubre. — Cours de
répétition et bains de mer pendant les vacances.

Pour programmée et informations, s'adresser k la
IW'iO 2351 Direction.

SA6E-FEHNE
S3ge-femme diplômée reçoit

des pensionnaires iour accou
chement. Bons soins. Vie de fa-
mille et diterélioa absoloe. —
Adres. les d'mandes sous • Pen-
sionnaires 105 >, poste restante,
Lausanne. 1510

Tout capitaliste et rentier
doit lire avec attention

LA RÉCAPITU LATION
Journal financier

le plus ancien et le plus complet
de la Suisse, rédigé en français
et en allemand et publiant trois
fols par mois :

Une causerie financière
Des renseignements financiers

sur toules les taleurs;
L'annonce das payements de

coupons ;
La Cote de la Bourse da Genève

et des valeurs à lots ; .
Les listes compléta , in-eectenso,

des tirages de toutes lea va-
leurs à lots. 1193

ABONNEMENTS :
1 an , 4 fr. OOj 6 mois, S tr. 50

S'adresser aux élitetirs :
nia. A. ji .iit ,™.ii'"banquiers à Genève
Numéro spécimen gralls

A vendra anmi DE mm
différents meubles

En Tente dans les épiceries Unes, chez les conOsenra et les marchands de comestibles. 1233

DEPOT DE LA TEINTURERIE LYONNAISE
~*" • DE J. GIRAUD , LAUSANNE =====

Médaille d'or k l'Exposition d» Vevey 1901
Chez M1" Rœsly, 27, rue de Romont, 27

A FRIBOURG H1425F 1094
Teinture de vêtements. — Lavages chimiques «n tous genres.

Dégraissage, impression, moirage, décatissage, etc.

\;ywuwwM«A#wwMWWw%nfwywww
**.»\P\P\a\p\!<t>f\*\*\P*\l*fi% *\P\*\*\*%*\0\f,p\

g TRAVAUX D'IMPRESSION g
C en lithographie,  typographie et autographie O
w J'ai l'avantage d'aviser l'honorable public de la ville W

Î
'J el de la campagne que j'ai joint k mon imprimerie lllho- '*i graphique, exi- tant  depuis 21 ans, nne imprimerie Xr typographique, installée avec an matériel du der- W
Q nier sys\ème. £JM . Possédant un grand ohoix de caractères et ornements SJ\0 modernes, js puis assurer à mon honorable clientèle un W .
*jj travail prompt ct soigné, dans n'importe quel Q
K genre, & des prix très modérés. }{
M Se recommande , H2556P 1937 JJ
J* J. Jendly, Fribonrg:, rue des Alpes 20. J*
^• W W W W W W W W W t f f W W t'W W W W W WWk'*«.#*..#*>** *.#». _»«.*s«\#M> ^*«.»«.p«.»o. **.»*. iK> *.ri.i\p\

IXM*A I !

/CACAO\
LET SUCREJ

feiii iil
Teinturerie et Lavage chimique

Mangold et Rœthlisberger
lapreiiloass.itaifes SUCCESS. Dï Stgralstagc

C. A. GEIPEL , BALE
Maison de i" rang, grande réputation par ses travaux

bien exécutés en teintnres et lavage chimique
de vêtements de toutos espèces, rideaux, tapis , couve ' to-
res de Ht , étoffes pour meubles, gants, pelleteries , boas,
plumes, eto. HI289Q 735
Service prompt et soigné. Effets poar deuil en 2 à 3 jours .
Dëpdts : à Fribourg cnez Mra « Trsativeia, relieur.

k Romoat chez M. Arnôl l Conrard , nôzoclant.

Collège Maria-Hili, à Sehwyz
sous la direction de Leurt Grandeurs les Evêques Ae Coin,
Saint-Gall et Bdle et comprenant :

1. Un gymnase et un cours complet de philosophie.
2. Une école Industrielle ayee section commerciale, et techni-

que , h-x cftttittcat de maturité donne droit d'entrer, sans autre
examen , an premier cours de chaque section dn Polytechnicum
féiéral. ., .,- —• '

8. Coura préparatoires pour les français pour l'étude
de la langue allemande. HSOIZLz 2433

Réouverture U 7 octobre. IiA DIRECTION.

COURS ie ménage Dussaanj
STATION SIRNACH CAHT. DE THURGOYIE

Entrée pour le semestre d'hiver: 3 novembre
Programme : RelIglOD , convenance, lettres, compositions , comp-

tabilité , cuisine pour la table ordinaire «t la table Une, service des
chambres , jardinage , cours de SamajUsine, blanchissage, repassage,
ouvrages dc la main, dessin, coupure , français, musique et chant.

Pria de pension pour S mois : SOO f r . H4203Z 2142
Pour prospectus et renseignements , s'adresser à la

Direction du Pensionnat -DussDang.

Zurich. Incandescence-Lamp C° Zarich I
;- L4UIES A. INCANDESCENCE POUR ÊCt-AUUGE iLBCIRIQDE. ,

de première qualité de tons les voltages et Intensités. HI800Z 1000

POCB LA BÉWICRON
Grand choix de vins blancs et rouges

Dit PAYS £T DEL'ÊTHANGEn
Première qualité. Prix avantageux.

Fûts et bonbonnes k disposition.
Se recommande, Joseph Hirt,

COMMERCE DE V I N S
H33E0F 2S53-1352 Varia i O, Fribonrg. ..

H. DOUSSE
. ,, chirurgien-dentiste

BOMONT HOTEL DU CERF ROMONT
SPÉCIALITÉ POUR LA POSE DES DENTS

Consultationa tous les lundis a. Ch&tel-Salnt-Dnnls

Fonderie et ateliers de construction

KERM ET BRULHART
FKIBOUBG (Suisse)

Fonderie de fonte et de bronze. Construction de moteurs
hydrauliques de tous genres. Transmissions. Installa-
tions complètes d'usines, scieries, moulins, pilons d os,
grues, monte-charges hydrauliques et autres. Construc-
tioxsmêtalliques. Grosse serrurerie. Charpentes. Ponts,At

PROJETS - PLANS-DEVIS

Maison Wahlen, J. Deprez, suce, Payerne
FABRIQUE D'INSTRUMENTS DE MUS JOUE EN CUIVRE

Récompensée dans 7 expos/lions. 3 médailles d'or.
52me a.nnèo d'existence

Violons, mandolines, guitares, zyther», flûtes, clarinettes, tam-
bours, etc. Instruments garantis à lous égards. Accessoires de
première qual i té .  B3363L229S 12U

DlpOt général pour Fribonrg et environs ches:
BI. Oscar Bertschy, coilTcur, rne do la Préfecture , a
fribourg, où Ton trouvera toua instruments et accessoires divers.

Boulangerie , commerce de farines
SPÉCIALITÉ DE FAHINES FOURRA.GÈBES

Son, mais et farine de lin
ACHAT DE BLÉS DU PAYS AUX PRIX DU JOUR

Se recommande, H3205P 2tt9-1282
- F, GREMAUD , boulanger, Treyvaux.

Monuments funéraires
GRAND CHOIX DE MONUMENTS

& prix modérés I1503F 523-277

PIERRE TARCHINI
marbrier-sculpteur

FRIBOURG Avenue du Temple 21 FRIBOURG

AVIS PRÉALABLE

LE mm LORCH
Le cirque-tente

le plus grand et le plus élégant
a l'honneur d'aviser le public de Fribourg et des environs
qu'il arrivera sous peu en celte ville par train spécial se
composant de 48 essieux. .

Le cirque Lorch est le plus grand elrque-tente. Cet établis-
sement est unique en son genre et ses productions n'ont étô
atteintes par aucun autre cirque ayant joué en cotte villo.

Tous les détails feront lo soiet d'annonc9s et afflch's ulté-
rieures. H3301K 2068-1355

On demande des fournisseurs de fourrage et
des voituriers, disposant de 12 chevaux au moins, ainsi
que des chambres meublées pour le porsonneJ. — Offres ,
avec prix , au CI BUUE LORCH, A Lausanne.

mmr ix. V E N D R E  -aaa
deax maisons neuves

aveo logements de 8 et 4 pièces, chacun eau k la calsine, buanderie
et dépendances. Le rez-de-chaussée avec 1 et 2 piècos et cuisine,
pourrait servir de magasin ou d'atoller.

1)3 plus,
une troisième maison

de 4 logements de & k 3 pièces avec cuisine chacun. Eau i U maison.
Le rez de-chaussée pourrait servir de magasin.

• Paiement au comptant k convenir.
Pour traiter, s'adresser & Al. Pierre Heuwlv, charpentier , à

Beauregard, Fribourg. H3029F &H8


